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Extraits de l’Article paru dans le DIARIO VASCO le 10/01/10.  

 

 

« son premier cachet en tant que joueur fut de 5 000 pesetas,  plus 500 pesetas par match 

gagné …  aujourd’hui c’est l’entraineur de l’équipe 1 féminine de hand ball de l’Aviron 

Bayonnais en pays basque français » 

 

 

C’est un des sportifs les plus titrés qu’a compté Irun depuis très longtemps. Il a joué au plus 

haut niveau du HAND BALL pendant 17 ans , et a fait partie de l’équipe d’Espagne pendant 

10 ans, totalisant 132 sélections.  

 

Né à béhobie il y a 55 ans, il s’agit de Mario HERNANDEZ DIEGUEZ, fils de Paco 

(surnommé « Salamanca »), et de Carmen, qui nous ont quittés. Marié à Mentxu Oquinena, 

femme généreuse comme il aime à le dire, et dont il confesse qu’elle a joué un rôle 

fondamental dans sa vie. De cette union, sont nés Mario , et Ainhara, tous deux tournés 

aujourd’hui vers la musique.  

 

Mario déclare aimer courir et faire du vélo, en parallèle de son rôle d’entraineur des filles du 

hand ball de l’Aviron Bayonnais. Dans sa vie professionnelle, il est responsable commercial 

pour tout le pays basque de l’entreprise AIR LIQUIDE, multinationale française implantée 

dans le secteur hospitalier.  

 

« qui était le Mario adolescent ? «  

 

J’étais comme n’importe quel garçon de mon âge, on jouait tous au football, comme toi, et on 

remportait pas mal de titres . . Emesto Isarch, du club REAL UNION m’avait contacté  pour 

rejoindre l’équipe 1, mais j’ai choisi le hand ball , un peu par hasard, tout simplement parce 

qu’à l’époque mes amis aussi choisirent ce sport. Les copains c’était important, et je les ai 

suivis. Eux ils ont arrêté en junior, moi j’ai continué.  

 

« tu a fais le bon choix finalement » 

 

C’est vrai que je m’en suis bien sorti. Du club scolaire de LA SALLE, je suis passé en D1 

avec l’équipe du BIDASSOA à Irun. Je fus élu meilleur sportif guipuzcoano junior pendant 

deux ans consécutifs, et meilleur sportif guipuzcoano sénior a une occasion. Au total, j’ai joué 

deux ans avec l’équipe de BIDASSOA, puis j’ai été recruté à ALICANTE. Je me souviens 

que mon premier salaire fut de 5 000 pesetas, et qu’on me donnait 500 pesetas de plus par 

match gagné ».  

 

« avec le CALPISA (équipe de ALICANTE), se fut une belle aventure non ? 

 

Et bien oui, même s’il y eu un peu de tout. Je suis parti à ALICANTE à 18 ans, et les débuts 

ont été difficiles, j’étais très jeune, et à peine 3 semaines après mon arrivée j’ai demandé à 

repartir. Mais le club m’a demandé de faire un effort et je suis resté, je me suis fait des amis, 

et tout a changé. J’y suis resté 6 ans, et nous avons gagné 5 fois le championnat d’Espagne, 5 



fois la Coupe d’Espagne, et une Coupe d’Europe. Cette équipe était une espèce de REAL 

MADRID du hand ball, ils avaient même une personne dédiée à la célébration des 

anniversaires des proches des joueurs !!!! 

Ont suivi ensuite d’autres clubs, Caja de Ronda à Malaga entre autres ….pour ma dernière 

année en tant que joueur, je suis revenu au BIDASSOA.  

 

« et tu as commencé ta carrière d’entraineur … » 

 

Oui, avec l’équipe masculine du CORTE BLANCO (Bera Bera). On devait monter  en 1
ère

 

division, mais le club ne souhaita pas confirmer la montée, et j’ai arrêté. Ensuite, le président 

du club de Hernani m’a appelé, et j’ai pris l’équipe féminine fanion (D1). Nous sommes allés 

en coupe d’Espagne. Puis je suis revenu au CORTE BLANCO BIDEBIETA (bera bera), et on 

a réussi à faire pas mal de bonnes choses avec l’équipe féminine (D1). Ensuite, j’ai été recruté 

par l’équipe de D1 masculine du BIDASSOA, transfert pour lequel le club paya CORTE 

BLANCO. Je crois que ça a été un cas unique en son genre. Mais les temps étaient difficiles 

pour cette équipe, et j’ai arrêté d’entrainer après quelques mois.  

Aujourd’hui je suis avec les sénior filles de l’Aviron bayonnais, où mon frère Txuma a 

entrainé les juniors, j’en suis très content, c’est un grand Club.  


